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Henry Kissinger
dans son rôle de
Grand Timonier

Par Mohamed Habili

Il y a seulement quelques
jours, Henry Kissinger, qui
n’est pas à présenter, affir-

mait dans une émission diffu-
sée sur le site du «Financial
Times» qu’une fois la guerre
en Ukraine terminée, la Russie
devrait certes rester ce qu’elle
a toujours été, c’est-à-dire
pour l’essentiel une superpuis-
sance nucléaire, néanmoins
pas au niveau qui était le sien
avant la guerre. En diplomate
accompli mais aussi en
homme intelligent, Kissinger
ne dit jamais rien de blessant
pour personne, tout en faisant
en sorte que son propos ne
dépasse l’entendement de
personne. C’est qu’il y a
quelques jours, comme bien
des gens en Occident, il pen-
sait que la Russie était en train
de perdre la guerre, et que
cela évidemment ne serait pas
sans conséquence sur son
statut de grande puissance
mondiale. Sur ce point précis,
il voulait dire qu’en perdant la
guerre, la Russie perdait du
même coup le droit de se
considérer comme l’égale des
Etats-Unis. Il n’était pas pour
qu’elle perde la face, ce qui le
cas échéant la rendrait  plus
mauvaise encore pour son voi-
sinage, et même au-delà, mais
il l’engageait gentiment à  se
réviser à la baisse, ses forces
armées s’étant révélées à l’ex-
périence très en deçà de leur
réputation de foudre de guer-
re. L’équilibre de la terreur
seul empêcherait l’Otan de
pousser son avantage acquis
en Ukraine jusqu’à s’atteler
dès à présent à son dépeça-
ge. 
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Par Massi Salami 

C
ette visite «revêt une
importance particuliè-
re dans le raffermisse-
ment des liens d'ami-

tié historiques et le renforcement
des relations bilatérales dans de
nombreux domaines, notamment
dans le volet économique, et ce,
dans le cadre d'une vision nou-
velle des deux Présidents visant
à insuffler une nouvelle dyna-
mique au dialogue et à la coopé-
ration stratégique entre les deux
pays voisins et amis», a indiqué
la Présidence de la République
dans un communiqué. Cette visi-
te est une occasion de consoli-
der davantage les relations histo-
riques liant les deux pays. 

Un accord d'amitié, de coopé-
ration et de bon voisinage existe
depuis plus de 18 ans entre
l'Algérie et l'Italie et cette visite va
permettre de consolider des
relations bilatérales dans de
nombreux domaines. Outre le
secteur de l'Energie, ce sera une
opportunité d'élargir ce partena-
riat aux secteurs de l'Industrie
mécanique, l'Agriculture, le
Tourisme et l'Enseignement
supérieur. D'ailleurs, des deux
cotés de la Méditerranée, une
réelle ambition a été affichée et
maintes fois réitérée de renforcer
les liens étroits existants entre
les deux pays.    

Lors de la dernière visite
d'Etat effectuée en novembre
2021 par le président italien, M.
Tebboune avait relevé que les
relations bilatérales sont «fortes»
et seront «consolidées dans un
avenir très proche». «Nous nous
sommes mis d'accord sur tout»,
avait déclaré le Président
Tebboune, qui animait conjointe-
ment un point de presse à Alger
avec le président italien.

Sergio Mattarella avait quali-
fié, de son côté, ces relations
d'«anciennes, solides et straté-
giques», tout en réaffirmant la
volonté commune des deux
pays de les consolider davanta-
ge.

A l'issue des entretiens avec
le Président Tebboune, M.
Mattarella avait fait état égale-
ment d'une convergence de
vues entre les deux pays sur
toutes les questions d'intérêt
commun, exprimant sa disponi-
bilité de poursuivre la concerta-
tion politique sur les questions
internationales et régionales,
notamment sur le dossier libyen
et la situation dans la région du
Sahel. 

Pour rappel, la visite d'Etat du
président italien avait été couron-
née par la signature, entre
autres, d'accords dans les
domaines de l'Education, de la
Justice et de la sauvegarde du
patrimoine culturel. Pour rappel,
début avril dernier, c'est le prési-
dent du Conseil des ministres
italien, Mario Draghi, qui avait

effectué une visite en Algérie et
avait abouti à la signature d'un
important accord gazier entre
Sonatrach et Eni. Faut-il cepen-
dant relever que sur le plan éco-
nomique les deux pays sont en
mesure d'aller de l'avant en
exploitant les multiples opportu-
nités existantes. Ces dernières
années une évolution notable a
été enregistrée, grâce aux pro-
jets d'investissements et aux
accords conclus entre les deux
parties. Cela a permis à l'Algérie
d'être le premier partenaire com-
mercial de l'Italie sur le continent
africain et de la zone Moyen-
Orient-Afrique du Nord (MENA).
Les échanges commerciaux
entre les deux pays ont atteint
les 8,5 milliards de dollars en
2021, en forte hausse par rap-
port à l'année 2020 où ils étaient
de près de 6 milliards de dollars,
selon des données du ministère
du Commerce et de la
Promotion des exportations. Les
exportations algériennes vers
l'Italie (constituées notamment
d’hydrocarbures) ont avoisiné
les 6,24 milliards de dollars en
2021, tandis que les importa-
tions de ce pays (principalement
des machines, des produits
pétroliers raffinés, des produits
chimiques et des produits sidé-
rurgiques) ont atteint les 2,26
milliards de dollars. 

En matière d'investissements,
les projets réalisés dans le
domaine de l'énergie représen-
tent un exemple édifiant du par-

tenariat solide et du rôle de
l'Algérie en tant que fournisseur
d'hydrocarbures fiable de l'Italie
depuis plusieurs décennies. 

Le gazoduc TransMed qui lie
les deux Etats depuis 1983, dis-
pose d'une capacité de livrai-
sons de 33,15 milliards de
mètres cubes par an. Ce gazo-
duc a permis à l'Algérie d'expor-
ter vers l'Italie une quantité de
14,8 milliards de m3 de gaz natu-
rel en 2020, en progression de
12 % par rapport à 2019, clas-
sant ainsi l'Algérie deuxième

fournisseur avec une part de
marché estimée à 22 %. À la
faveur de l'accord signé le 11
avril dernier à Alger par
Sonatrach et Eni, les volumes de
gaz exportés vers ce pays vont
augmenter de 9 milliards m3/an à
partir de 2023/2024. Mais
l'Algérie et l'Italie s'inscrivent plu-
tôt dans la perspective de l'élar-
gissement de ce partenariat à
d'autres domaines d'activités. Du
côté algérien, l'on compte
notamment s'inspirer de l'expé-
rience italienne dans les

domaines des petites et
moyennes entreprises, la
construction navale, l'industrie
pharmaceutique, les technolo-
gies de l'information et des télé-
communications, ainsi que la
restauration de bâtiments
anciens. Il est également à souli-
gner la présence entrepreneuria-
le italienne en Algérie avec un
nombre dépassant les 200 entre-
prises en activité dans les
grands travaux publics, l'indus-
trie, les équipements et le machi-
nisme. M. S. 

Algérie-Italie : des relations
historiques à consolider 
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L a consommation de
drogues, sous toutes ses
formes, est un fléau qui

progresse à un rythme halluci-
nant en Algérie. La sonnette
d’alarme a plusieurs fois été tirée
par différents organismes, aussi
bien sécuritaires que socio-édu-
catifs. Le phénomène qui touche
toutes les couches sociales,
sans distinction aucune, ne fait
pas marche-arrière, il gagne plu-
tôt du terrain. Malgré les efforts
de l'Etat, les quantités de résine
de cannabis et d'autres stupé-
fiants saisis ne cessent d'aug-
menter et les chiffres parlent
d'eux-mêmes.   En effet, chaque
jour, les services de sécurité font
état de saisies de quantités de
drogues tous types confondus,
cela va du kif traité à l'héroïne en
passant par les psychotropes de
tous genres. Le trafic de drogue
à l'échelle nationale prend des
proportions aussi alarmantes
que dangereuses. Selon le com-
missaire de police Brahimi
Mourad, responsable à la
Direction de la police judiciaire à
la Direction générale de la
Sûreté nationale (DGSN), l'ap-

proche sécuritaire «ne suffit pas
à elle seule» pour lutter contre le
fléau de la drogue qui prend de
l'ampleur au sein de la société.
Dans une déclaration en marge
du 1er séminaire national sur la
drogue qu'abrite l'université Akli-
Mohand-Oulhadj de Bouira, le
commissaire Brahimi a jugé pri-
mordial «l'implication de toutes
les parties» pour sensibiliser
davantage sur les dangers de la
drogue, car, a-t-il dit, «l'approche
sécuritaire ne suffit pas à elle
seule, pour lutter contre ce
fléau». «La DGSN a élaboré un
programme de lutte contre la
drogue, axé sur deux volets, la
réduction de l'offre et de la
demande via une série de
mesures de sensibilisation et la
répression. Notre direction ne
ménage aucun effort pour lutter
contre ce phénomène à travers
une forte mobilisation de ses dif-
férents services», a expliqué le
même responsable de police. La
mission de sensibilisation et de
lutte contre ce fléau social
nécessite, entre autres, la mobili-
sation d'autres acteurs sociaux,
notamment l'université, les éta-

blissements scolaires, la famille
et la mosquée, afin de tenter de
sensibiliser davantage la société,
les jeunes notamment, sur les
dangers pouvant provenir de la
drogue, a-t-il expliqué. Le trafic
de drogue «risque de prendre de
proportions inquiétantes en
Algérie», ont mis en garde les
participants à ce séminaire de
deux jours, auquel participent de
hauts cadres de la DGSN et de la
Gendarmerie nationale, ainsi
que des enseignants et experts
universitaires (sociologues et
psychologues) venus de 19
wilayas du pays. Selon les statis-
tiques fournies en marge de
cette rencontre, le nombre d’af-
faires liées au trafic de drogue et
des psychotropes recensé en
2021, connaît «une hausse» par
rapport aux deux années précé-
dentes (2020 et 2019). Durant
l'année 2021, les services de la
Sûreté nationale ont enregistré
50 795 affaires de drogue et de
psychotropes, dont une quantité
de plus de 10 tonnes de canna-
bis a été saisie, alors qu'en 2020
le nombre d'affaires enregistrées
était de 44 924 affaires, selon les

chiffres de la DGSN. Face à l'am-
pleur que prend ce phénomène,
la présidente du comité scienti-
fique du séminaire, Helouane
Zouina, psychologue clinicienne
et présidente du laboratoire plu-
ridisciplinaire en science de
l'homme, de l'environnement et
de la société, a mis l'accent sur
la nécessité d'élaborer une stra-
tégie et des recommandations
efficaces pour pouvoir freiner ce
fléau. «Le fléau de la drogue ne
cesse de s'étendre dans la
société et menace la santé de
nos jeunes. Il est donc indispen-
sable de mettre en œuvre un
plan de lutte commun devant
impliquer toutes les parties
concernées afin de sensibiliser
davantage sur ses dangers», a-t-
elle préconisé. Par ailleurs,
d'autres intervenants, à l'image
de l'enseignante universitaire
Cherifa Semati, ont souligné l'im-
pératif d'adapter les textes de loi
aux efforts de lutte contre ce
phénomène, qui, a-t-elle dit,
«nécessite un arsenal juridique et
une application rigoureuse pour
préserver la santé de la société».

Meriem Benchaouia 
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L e s m e m b r e s d e
l 'Assemblée populaire
nationale ont adopté, hier,

le projet de loi organique définis-
sant les procédures et modalités
de saisine et de renvoi devant la
Cour constitutionnelle, lors d'une
séance plénière présidée par le
président de l'institution parle-
mentaire, Brahim Boughali, en
présence du ministre de la
Justice, garde des Sceaux,
Abderrachid Tabi, et la ministre
des Relations avec le Parlement,
Basma Azouar.

Le texte définit les parties
pouvant saisir la Cour constitu-
tionnelle. Il s'agit, selon l'article
193 de la Constitution, du prési-
dent de la République, du prési-
dent du Conseil de la nation, du
président de l'Assemblée popu-

laire nationale, du Premier
ministre ou du Chef du gouver-
nement, selon le cas. 

La Cour constitutionnelle peut
être également saisie par 40
députés ou 25 membres du
Conseil de la nation, sachant
que la Constitution a défini cer-
tains domaines où la saisine de
la Cour constitutionnelle revient
exclusivement au président de la
République. Il s'agit de la saisine
concernant la conformité des
lois organiques, des ordon-
nances et du règlement intérieur
de chacune des deux chambres
du Parlement. Le texte est divisé
en trois axes : les procédures et
modalités de saisine en matière
de contrôle constitutionnel et de
contrôle de conformité à la
Constitution, les procédures et

modalités de saisine en matière
de différends entre les pouvoirs
constitutionnels et d'interpréta-
tion des dispositions constitu-
tionnelles, et les procédures et
modalités de saisine en excep-
tion d'inconstitutionnalité. 

Il définit également les règles
générales auxquelles est soumis
le principe d'exception d'incons-
titutionnalité, conformément à
l'article 195 de la Loi fondamen-
tale, les parties au procès pou-
vant être invoquées au niveau
des juridictions ordinaires et
administratives et, pour la pre-
mière fois, au niveau des ins-
tances d'investigation, des juri-
dictions d'appel ou de cassation. 

Le juge et le parquet ne peu-
vent pas invoquer les parties
systématiquement par souci

d'impartialité de la justice.
Autre nouveauté apportée par

le texte, la possibilité d'invoquer
l'exception d'inconstitutionnalité
devant le tribunal criminel de
première instance et le tribunal
criminel d'appel, contrairement
aux dispositions de la loi orga-
nique en vigueur qui exclut le tri-
bunal criminel de première ins-
tance.  Le texte énonce aussi
que les dispositions du code de
procédure civile et administrative
et du code de procédure pénale
s'appliquent devant les juridic-
tions ordinaires devant les-
quelles l'exception est invoquée,
et ce, dans le but d'éviter tout
vide juridique en tenant compte
des autres dispositions procédu-
rales du texte.

Hani F. 
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Par Louisa A. R.

A
près la pandémie
deCovid-19, le monde
est actuellement
confronté à une nou-

velle maladie qui est en train de
se propager à grande vitesse
dans plusieurs pays, notamment
en Europe. Est-ce que l'Algérie
est à l'abri d'une probable conta-
gion de ce virus ? Le Dr Elias
Akhamouk n'exclut pas  l'arrivée
de la variole du singe en Algérie,
étant donné que le virus se pro-
page dans des pays européens,
dont certains sont proches de
l'Algérie. 

Invité de la rédaction de la
Chaîne 3 de la Radio algérienne,
le Dr Elias Akhamouk a prévenu
contre l'éventuel relâchement
dans la lutte contre ces épidé-
mies. «Avec l'émergence de ces
nombreuses maladies transmis-
sibles, il est impératif d'installer
des cellules de veille et de sur-
veillance partout dans le pays»,
a-t-il appelé. 

La prévention demeure l'ulti-
me arme contre les épidémies et
les pandémies, notamment la
variole du singe qui guette le
monde, a prévenu le chef du ser-
vice des maladies infectieuses à
l'EPH de Tamanrasset. Il a expli-
qué qu'il faut «installer des filtres
dans nos frontières, comme ce
fut le cas pour le Covid-19, mais
aussi former le personnel de
santé dans la prise en charge et
le diagnostic de cette maladie».

Le spécialiste a pointé du
doigt les rumeurs qui circulent à
travers le monde sur l'apparition
de ces pathologies. «Il n'est pas
normal de dire que ces virus sont

une fabrication des laboratoires.
Cela peut prendre beaucoup de
moyens pour mener des
enquêtes approfondies à travers
un traçage génétique», a-t-il
regretté.

«Aucun cas détecté 
en Algérie»

Jusque-là, aucun cas suspect
ou confirmé de l'infection à la
variole du singe n'a été détecté
ou enregistré en Algérie à ce
jour, selon l'Institut Pasteur
d'Algérie (IPA).

L'Institut Pasteur d'Algérie
s'engage à tenir informés les
Algériens sur l'évolution de la
situation liée à cette maladie via
son site web www.pasteur.dz et
sa page officielle Facebook.

Dans sa première note sur la
variole du singe, l'Institut Pasteur
explique l'origine de la maladie,
ses symptômes et son mode de
transmission. L'IPA explique que
«le virus pénètre dans l'organis-

me par une lésion de la peau
(même non visible), des voies
respiratoires ou des muqueuses
(yeux, nez ou bouche), alors que
la transmission de l'animal à
l'homme peut se faire par morsu-
re ou griffure, par la préparation
de viande de brousse, le contact
direct avec des fluides corporels
ou du matériel de lésion ou par
contact indirect avec du matériel
contaminé, par exemple par une
literie contaminée». Il est égale-
ment relevé dans la note d'infor-
mation de l'IPA que «la transmis-
sion interhumaine se fait principa-
lement par de grosses goutte-
lettes respiratoires», expliquant
que celles-ci «ne peuvent généra-
lement pas se déplacer à plus de
quelques mètres, ce qui nécessi-
te un contact prolongé en face à
face». Les autres modes de trans-
mission interhumaine compren-
nent «le contact direct avec les
liquides organiques et le contact
indirect avec le matériel souillé,
par exemple par des vêtements

ou du linge de maison contami-
nés», ajoute la même source.
Pour ce qui est des mesures de
prévention à observer, l'IPA préci-
se que «tout comme pour le coro-
navirus, les gestes barrières peu-
vent être utiles», notamment le
port du masque dans les lieux fer-
més et peuplés, le lavage des
mains et la distanciation sociale.
En ce sens, l'Institut recommande
un nombre de mesures spéci-
fiques à prendre afin de prévenir
l'infection par ce virus, comme le
«maintien au minimum d’une dis-
tance d'un mètre avec les autres
personnes, surtout si elles tous-
sent, éternuent ou présentent de
la fièvre, éviter tout contact avec
les animaux susceptibles d'hé-
berger le virus, éviter tout contact
avec des matériaux, comme la
litière, qui ont été en contact
avec un animal malade, et isoler
les patients infectés des autres
personnes qui pourraient être un
risque d'infection».

L. A. R.

Variole du singe : 
l’Algérie n'est pas à l’abri  

Avec l'émergence de la variole du singe, l'Algérie n'est pas à l'abri, alerte l'infectiologue
Elias Akhamouk, estimant qu'il est impératif d'installer des cellules de veille et de

surveillance partout dans le pays.

L'infectiologue Elias Akhamouk alerte

Dr Elias Akhamouk

Henry Kissinger
dans son rôle de
Grand Timonier

Suite de la page une

Voilà pour les sous-enten-
dus cruels en filigrane
dans ce discours par

ailleurs parfaitement policé. Si
Kissinger conseillait à son
auditoire, bien plus large que
celui qui se trouvait alors dans
la même salle que lui, d’épar-
gner la Russie qui était en train
de perdre la guerre, c’est
parce qu’il était tout aussi
important de son point de vue
de ne pas la pousser dans les
bras de la Chine. Les Russes
étant, expliquait-il, des
Européens à 80%, la place
naturelle de leur pays est dans
le camp occidental, aux côtés
des Etats-Unis mais évidem-
ment sous leur coupe.
L’Occident dans son
ensemble commettrait une
erreur stratégique s’il permet-
tait à la Chine de transformer
la défaite russe en Ukraine en
une victoire pour elle. Or cette
erreur serait en droit fil de la
politique violemment antirusse
de l’administration Biden.
Ainsi parlait Kissinger il y a
seulement quelques jours. Il y
a seulement quelques heures,
il se trouvait à Davos, et son
approche de la guerre n’était
plus la même. C’est que dans
l’intervalle il y a eu la chute
complète de Marioupol entre
les mains de cette même
armée russe dont il pensait
qu’elle avait été surévaluée.
Depuis quelques jours, cette
même guerre que la Russie
était en train de perdre se  pré-
sente sous un jour différent.
Ce qui est se passe au
Donbass, plus précisément
autour de Severodonetsk,
dont tout indique qu’elle va
tomber à son tour, ne milite
plus en faveur d’une victoire
prochaine de l’Ukraine, tout au
contraire. Kissinger étant quel-
qu’un de réaliste, il  est normal
que ses analyses évoluent en
fonction de ce qui se passe
sur le terrain militaire, le seul
qui compte vraiment. Ses ana-
lyses et ses recommandations
aussi. Maintenant ce n’est
plus à la Russie qu’il conseille
de modérer ses ambitions,
mais à l’Ukraine  qu’il deman-
de carrément  de sacrifier des
territoires en échange de la
paix. Il faisait sans doute allu-
sion à ces mêmes territoires
de toute façon déjà passés
sous le contrôle des Russes.
Une seule chose n’a pas varié
chez lui  dans l’intervalle : son
plaidoyer pour une Russie
arrimée à l’Occident, et 
d’abord par crainte qu’elle ne
cède tout à fait aux sirènes
chinoises.  Or à cet égard éga-
lement il semble retarder sur
les événements au lieu de les
devancer.

M. H.

LA QUESTION DU JOUR

APN : saisine et renvoi devant la Cour constitutionnelle

Les députés adoptent le projet 
de loi sur les procédures 
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Par Younès G.

C
e dispositif, contenant
des mesures à caractè-
re organisationnel et
opéra t ionne l , v ien t

dans un contexte de «risque d’in-
cendies de forêt récurrents» pour
le pays, «avec un nombre de
départs de feux en ascension
graduelle, ces dernières années»
et des conditions météorolo-
giques assorties d’une vague de
chaleur, selon le même texte. Sur
le plan organisationnel, le dispo-
sitif mis en place en concertation
avec l’ensemble des parties
concernées, consiste en l’instal-
lation au niveau central de la
Commission nationale de pro-
tection des forêts (CNPF) prési-
dée par le ministre de
l ’ A g r i c u l t u r e e t d u
Développement rural, composée
de représentants de 13 minis-
tères et 11 institutions nationales
en relation avec la protection des
forêts. Cette commission natio-
nale a pour missions d’arrêter et
d’actualiser le plan de lutte pré-
ventive et active contre les feux
de forêt, les parasites et les
maladies affectant les forêts,
d’assurer la coordination des
actions des organismes concer-
nés, de tracer, au début de
chaque campagne, le program-
me aux commissions de protec-
tion des forêts de wilaya, de pro-
céder, à la fin de chaque cam-
pagne, à l’étude et à l’exploita-
tion du bilan final sur la base des
rapports qui lui sont transmis par
les commissions de wilayas. Au
niveau local, il a été procédé à
l’installation de 40 comités opé-
rationnels de wilaya, pour la
coordination des opérations et la
mobilisation des moyens de lutte
sur le territoire de chaque wilaya,
l’installation de 1 333 comités
opérationnels communaux qui
ont un rôle de coordination des
actions de lutte, au niveau com-
munal, en mobilisant les moyens
nécessaires et la mise en place
des 468 comités opérationnels
de daïra qui coordonnent les
opérations de lutte au niveau des

communes placées sous l’autori-
té de chaque daïra et enfin l’ins-
tallation de 2 353 comités de
riverains qui jouent un rôle
important dans la prévention des
feux de forêt, la sensibilisation,
l’alerte et la première intervention
sur les foyers de feux, indique le
communiqué. Sur le plan opéra-
tionnel de lutte au titre de la cam-
pagne 2022, le dispositif opéra-
tionnel de mobilisation générale
et d’alerte maximale de  lutte
contre les incendies de forêt a
déployé 401 postes de vigie des-
tinés à la surveillance et à l’aler-
te, avec un effectif de 960
agents, 513 brigades mobiles
avec un effectif de 1 017 élé-
ments chargés de la première
intervention, 1 019 chantiers d’in-
tervention avec un effectif global
de 9 481 ouvriers, et 3 261 points
d’eau situés en forêt ou à proxi-
mité pour l’approvisionnement
des camions ravitailleurs et
camions-citernes feux de forêt
légers (forêts et Protection civi-
le). Le plan a mobilisé 63
camions ravitailleurs et 15
camions-citernes de 3 000 litres,
2 084 équipements de communi-
cation radioélectrique de type
VHF, pour l’alerte rapide et le
renforcement de la coordination
des moyens de lutte, 240
camions citernes feux de forêt
légers (CCFFL), et 3 300
pompes dorsales. Ces moyens
déployés sont appuyés par
«d’importants renforts en
moyens humains et matériels de
la Protection civile», notamment

les colonnes mobiles dont le
nombre est sans cesse en aug-
mentation ces dernières années,
selon le même communiqué qui
note «la contribution indéniable
des populations riveraines et des
citoyens dans la prévention et la
première intervention». Sur la
base de ce plan, souligne-t-on
dans le même texte, les services
la Direction générale des forêts
et les commissions de wilaya
«sont instruits à l’effet d’engager,
dans l’immédiat, nombre de
mesures d’urgence et d’alerte».
Ces mesures d’urgence, préci-
se-t-on, se traduise par «la mise

en œuvre d’une approche d’aler-
te précoce visant à informer et à
maîtriser tout départ de feu de
forêt, la réactivation des postes
de vigie, l’intervention rapide
pour se prémunir de toute propa-
gation de feux de forêt, la mise
en place de patrouilles consti-
tuées des services de la DGF, de
la Protection civile et des ser-
vices de sécurité, et ce, 24/24, la
mobilisation des moyens d’inter-
vention (colonnes mobiles,
points d’eau), la coordination
avec la Protection civile pour l’in-
tervention proprement dite et
d’autres secteurs concernant la

prévention, la coordination avec
l’ASAL et les services météorolo-
giques, la réactivation du plan de
communication et de sensibilisa-
tion de lutte contre les feux de
forêt, l’implication des popula-
tions riveraines à tout processus
de prévention et d’intervention
contre les incendies». Le minis-
tère de l’Agriculture et du
Développement rural souligne
qu’«en cas de nécessité, les
walis procèderont à la promulga-
tion d’arrêtés portant sur l’inter-
diction d’accès aux espaces
forestiers».

Y. G.

Incendies de forêt

Le ministère de l'Agriculture et du Développement rural a annoncé, mardi dans un communiqué, la mise en place
d'un dispositif opérationnel de mobilisation générale et d'alerte maximale de lutte contre les incendies de forêt.

Mise en place d'un dispositif de
mobilisation générale et d'alerte maximale 

L’Envoyée spéciale chargée
de la Communauté nationa-

le à l’étranger, Mme Taous
Djellouli-Haddadi, a été reçue,
mardi à Tunis, par Othman
Jerandi, ministre des Affaires
étrangères, de la Migration et
des Tunisiens à l’étranger, avec
qui elle a évoqué la coopération

consulaire entre les deux pays. A
cette occasion, les deux parties
ont notamment examiné les
conditions de séjour de leurs
communautés installées dans
les deux pays et les voies et
moyens de les améliorer. A cet
égard, il a été convenu de réunir
la commission consulaire mixte

qui doit, notamment, procéder à
l’actualisation et à l’adaptation
du cadre juridique régissant les
relations consulaires entre les
deux pays. La problématique de
la migration a été également
évoquée lors de cette rencontre.
Il a été convenu, dans ce cadre,
de renforcer les consultations et

les échanges d’évaluation et 
d’analyses entre les deux par-
ties. Cet entretien intervient dans
le cadre de la visite de travail en
Tunisie qu’effectue Mme Djellouli-
Haddadi en vue de s’enquérir de
la situation de la communauté
nationale établie dans ce pays.

M. T.

Algérie-Tunisie

La coopération consulaire passée en revue à Tunis

Il y a une quinzaine d’années, à
Mostaganem c’était le désert en infra-

structures hôtelières. On ne pouvait pas
être confortablement hébergé, il fallait
alors, à cette époque-là, chercher un
hôtel, ailleurs, à plus de 80 km. C’était un
casse-tête pour les délégations, les
hommes d’affaires et autres, car l’inves-
tissement touristiquen’était pas à l’ordre
du jour. Avec la politique des autorités de
la wilaya  de promouvoir les investisse-
ments touristiques, hormis la torpeur des
ZET, à Mostaganem on a réussi à créer
un considérable parc hôtelier.
Aujourd’hui, la destination Mostaganem
est une réalité grâce à l’impulsion des
investissements par des facilitations, des

avantages  et de l’accompagnement. On
s’invite à Mostaganem parce que le
potentiel touristique est bel et bien là. Les
dernières décisions du dégel ont permis
à sept établissements hôteliers d’entrer
en exploitation. Il y a à Mostaganem  la
chaîne hôtelière du Group Accor qui, six
années après l’obtention d’une magni-
fique assiette foncière au cœur du chef-
lieu, sur une splendide  façade maritime,
est à l’arrêt. On a seulement érigé le site
en clôture sans que personne ne
connaisse les raisons de ce présumé
abandon. On a vraisemblablement
abandonné le projet, car l’entreprise chi-
noise n’est plus sur le chantier qui, lui,
est à l’arrêt. Après recherche des causes

de cette interruption, il nous a été expli-
qué que la nature du terrain ne pouvait
pas recevoir une infrastructure de la taille
d’un hôtel comme Ibis. Les connaisseurs
des lieux, un endroit mystique surnommé
«Dar El Khala» était à l’époque une cave
viticole qui s’appelait «Savignon». Une
cave qui avec ses demi-douzaines de
cuves alimentait les bateaux citernes
d’exportation de vin. La cave a disparu,
mais les cuves en béton armé sont res-
tées dressées comme des bunkers en
bas du terrain convoité par Ibis. «Dar El
Khala» par la couleur des bunkers qui
servaient de postes d’observation pour la
«Harga» les années soixante et soixante-
dix. Alors que vers les années 2000, pour

des motifs purement écologiques, ce
site, qui était une falaise dominant le côté
Ouest du port commercial, a été rem-
blayé et converti en parking du projet de
l’actuelle «Sahat El Moukawama». Peut-
être, disent certains, qu’après entame
des travaux on s’est rendu compte des
contraintes du terrain et on a abandonné.

Sauf que ce site ne peut rester clôtu-
ré, alors que cette façade doit servir à
autre chose qui ajouterait à la ville un
atout autre que l’hôtel. Ceci soignerait
davantage l’image de cette belle ville
méditerranéenne vue à partir de la mer.
Après quoi, les autorités locales nous le
diront un jour.

Lotfi Abdelmadjid  

Tourisme à Mostaganem 

Le projet de l'hôtel Ibis se fait trop attendre



Par Salem K.

«A
vec cette ouverture
à la finance isla-
mique dont l’assu-
r a n c e t o n t i n e ,

l’Algérie est qualifiée pour
atteindre des niveaux élevés d’in-
tégration de ce secteur dans le
cycle économique», a-t-il préci-
sé, en marge de l’ouverture du
colloque international sur «l’inté-
gration fonctionnelle dans l’in-
dustrie financière islamique, réa-
lité et perspectives», tenu à la
faculté des sciences islamiques
de l’université de Batna-1. Pour
ce même spécialiste, qui exerce
à l’Académie internationale des
recherches sur la chariâ en
finance islamique, relevant de la
Banque centrale de Malaisie, il
est attendu que l’assurance ton-
tine joue un «rôle effectif et vital»
dans l’économie nationale,
notamment avec l’augmentation
du nombre des opérateurs dans
ce domaine, l’adhésion du sec-
teur «traditionnel» à cette idée, et

l’ouverture de services de la
finance islamique, en plus de la
variété des produits bancaires
islamiques proposés et la
demande croissante de finance-

ment et d’assurance islamique.
M. Soualhi a axé son intervention
sur «le rôle complémentaire des
Sociétés d’assurance tontine»,
dont l’expérience de la Malaisie

dans cet aspect et les résultats
«satisfaisants» obtenus en ce qui
concerne la finance islamique.
Abdelbari Mechaal, directeur de
la Société de contrôle des
consultations en chariâ aux USA,
a abordé, lors de son interven-
tion faite par visioconférence, le
modèle de gouvernance du prin-
cipe de la chariâ de deux entre-
prises, tandis que le directeur
général de la banque Al Salam-
Algérie, Nacer Haidar, a évoqué
la réalité et les perspectives du
financement islamique en
Algérie. Cette manifestation de
deux jours vise, selon le prési-
dent du colloque, Mohamed
Belbia, à faire la lumière sur les
expériences internationales dans
ce domaine et à identifier les
caractéristiques de l’industrie
financière islamique dans ses
différentes composantes à tra-
vers le monde. Elle ambitionne
également d’aborder la réalité de
l’industrie financière islamique
en Algérie et l’étendue de la
satisfaction des aspirations des

pouvoirs publics, des institutions
financières, des clients et «les
perspectives d’atteindre la com-
plémentarité fonctionnelle et l’ef-
ficacité globale». Des spécia-
listes de différentes régions du
pays et des intervenants par
visioconférence d’un certain
nombre de pays, dont les USA,
la Tunisie et la Mauritanie, pren-
nent part à ce colloque, selon les
organisateurs. La manifestation,
organisée en coordination avec
les laboratoires «El Fiqh El Islami
oua Moustajadate El Assr» et «El
Fiqh Al hadhari oua
Moustajadate Al chariâ» de la
faculté des sciences islamiques
de l’université Batna 1, est mar-
quée par l’organisation de trois
ateliers, outre plus de 40 inter-
ventions. La première journée de
ce colloque a été également
marquée par une participation
remarquable d’étudiants, de
chercheurs et d’opérateurs éco-
nomiques intéressés par le
domaine de la finance islamique.

S. K.
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Des accords de coopération
avec le groupe public

Textiles et Cuirs (Getex) et le hol-
d i n g A l g e r i a C h e m i c a l
Specialities (ACS Spa) sont en
cours de préparation au niveau
du ministère délégué auprès du
Premier ministre chargé de la
Micro-entreprise, a indiqué un

communiqué de ce ministère.
Les accords en question ont été
au centre d’une réunion qui a
regroupé le ministre délégué
auprès du Premier ministre, char-
gé de la Micro-entreprise,
Nassim Diafat et les P-dg des
groupes «Getex» et «ACS». La
rencontre qui s’est déroulée en

présence du chargé de gestion
de l’Agence nationale d’appui et
de développement de l’entrepre-
neuriat (Anade), Mohamed Cherif
Bouziane, intervient dans le
cadre de «l’approche écono-
mique du secteur et en applica-
tion du partenariat entre les sec-
teurs, public et privé, dans le but

de promouvoir les micro-entre-
prises et d’en faire un acteur
important dans le tissu industriel
national, à travers la sous-traitan-
ce avec les grands groupes
publics». L’objectif des accords
en cours de préparation avec les
deux groupes consiste à exploi-
ter les capacités des micro-entre-

prises activant dans la sous-trai-
tance dans les domaines du tex-
tile, des vêtements, chaussures
et industries pétrochimiques,
comme les produits de peinture
et de décor, le recyclage des
déchets, l’industrie du verre, la
vente de médicaments et les ser-
vices de transport. A cette occa-
sion, M. Diafat a souligné «l’im-
portance de concrétiser cette
nouvelle approche économique
pour concourir à la promotion de
l’économie nationale, d’autant
que le secteur compte plusieurs
micro-entreprises activant dans
les domaines précités et dispo-
sant de produits de haute quali-
té». Ces rencontres interviennent
dans le cadre d’une série de
réunions organisées par le
ministre délégué auprès du
Premier ministre chargé de la
Micro-entreprise avec plusieurs
groupes publics, conclut le docu-
ment. Farid L.

L’Algérie «est qualifiée pour atteindre
des niveaux élevés d'intégration»
La finance islamique en Algérie commence à porter ses fruits, a estimén à Batnan le chercheur algérien et

responsable de la filière de la finance islamique à l'Académie internationale de recherche sur la chariâ (ISRA) de
Malaisie, Younes Soualhi, selon lequel «l'Algérie est qualifiée pour atteindre des niveaux élevés d'intégration».

Micro-entreprises

Des accords de coopération avec «Getex» et «ACS» en préparation

Plus de 110 entreprises ont
participé au Forum d’affaires

algéro-polonais organisé mardi
à Alger par la Chambre algérien-
ne de commerce et d’industrie
(CACI). Ce Forum d’affaires, qui
s’inscrit dans le cadre du renfor-
cement des relations écono-
miques et des échanges com-
merciaux entre l’Algérie et la
Pologne, a vu la participation de

100 entreprises algériennes et
10 entreprises polonaises, a pré-
cisé la CACI dans un communi-
qué. 

L’ouverture du forum a été
présidée par le président de la
Chambre algérienne de com-
merce et d’industrie, Chebab
Tayeb, le consul de Pologne en
Algérie et un membre du Conseil
d’administration de la Chambre

de commerce polonaise. Cet
événement économique a per-
mis aux hommes d’affaires algé-
riens et polonais de discuter des
opportunités d’affaires entre les
deux pays, en vue de la concré-
tisation de projets de partenariat
et d’investissement gagnant-
gagnant et du renforcement des
échanges commerciaux bilaté-
raux.

Les échanges entre les opé-
rateurs algériens et polonais ont
porté sur plusieurs domaines,
dont la production laitière, 
l’énergie et les carburants, le
plastique, les produits chi-
miques, le conditionnement, le
matériel médical, les communi-
cations, l’aviation et l’industrie
automobile, a indiqué le com-
muniqué.                            N. T.

Forum d'affaires algéro-polonais

Plus de 110 entreprises à Alger

Un procès-verbal des discus-
sions entre les délégations

élargies des représentants du
secteur des hydrocarbures algé-
riens et de la République du
Congo a été signé mardi à Alger,
en vue du développement de la
coopération entre les deux pays
dans ce domaine. Ce procès-ver-
bal a été paraphé par le ministre
de l’Energie et des Mines,
Mohamed Arkab, et son homo-
logue congolais, Bruno Jean-
Richard Itoua, également prési-

dent de la Conférence de l’Opep,
lors d’une cérémonie tenue au
niveau du ministère. Ce docu-
ment prévoit l’échange d’expé-
riences dans le domaine de l’éla-
boration d’un cadre légal et
réglementaire qui régit l’explora-
tion et l’exploitation des hydro-
carbures, mais aussi le dévelop-
pement de la coopération dans le
domaine de la formation et du
développement du capital
humain. Il sera, notamment,
question de la possibilité d’inter-

vention de Sonatrach et ses
filiales en République du Congo
dans les services pétroliers et la
fourniture d’équipements, ou
encore dans le domaine de 
l’amont pétrolier et gazier dans
ce pays. Il a été également ques-
tion dans ce procès-verbal du
renforcement du cadre de
coopération entre Sonatrach et la
Société nationale des pétroles du
Congo (SNPC). Ce document
vient sanctionner la visite de cinq
jours effectuée par une importan-

te délégation congolaise condui-
te par M. Itoua, ponctuée par plu-
sieurs visites techniques au
niveau des installations gazières
d’Arzew, au Centre de recherche
et développement (CRD) et à
l’Institut algérien du pétrole (IAP)
de Boumerdès. La délégation
congolaise a, en outre, eu des
rencontres au niveau de l’entre-
prise nationale Sonatrach et des
agences de régulation du secteur
(l’Agence nationale pour la valori-
sation des ressources en hydro-

carbures-Alnaft et l’Autorité de
régulation des hydrocarbures-
ARH). Ces visites ont permis aux
membres de la délégation
congolaise d’avoir un aperçu sur
l’expérience algérienne dans les
industries pétrolières et gazières
et dans le domaine de la forma-
tion dans les métiers liés à cette
industrie. Pour rappel, M. Itoua a
été reçu en audience par le prési-
dent de la République,
Abdelmadjid Tebboune, lors de
son séjour en Algérie. R. E.

Algérie-Congo/ Hydrocarbures

Signature d'un procès-verbal des discussions pour le développement de la coopération  
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La production des poissons
bleu et blanc a triplé 

El Tarf  

Par Faten D.

«C
ette augmentation
est trois fois plus
que la quantité
produite l’année

précédente à la même période et
qui était à 400 tonnes», a déclaré
le directeur local de la pêche et
de l’aquaculture, Amar Zouaoui.
La plus grande quantité de pois-
son pêchée depuis le début de
l’année en cours a eu lieu à El
Kala (98 % de la quantité produi-
te), enregistrant ainsi une «nette
augmentation» en atteignant
environ 800 tonnes, comparati-
vement à la même période de
l’année précédente, a-t-il précisé
à l’APS. Cette production
«record» a eu un impact certain
sur le coût du kilogramme de
poisson dans les marchés, a
souligné le même responsable,
précisant que la baisse des prix
a commencé depuis un mois
environ en se stabilisant actuel-

lement entre 400 DA et 800 DA le
kilogramme selon le poisson, et

ce, après une perturbation qui a
duré plusieurs mois.

«L’amélioration des conditions
de travail des pêcheurs, l’organi-

sation de la profession, le climat
favorable et des courants marins
attirant les poissons vers le litto-
ral d’El Tarf, figurent parmi les
facteurs ayant contribué à l’aug-
mentation de la production, car
ils encouragent les pêcheurs à
multiplier les sorties en mer et
exploiter tous leurs moyens pro-
ductifs», a fait savoir la même
source. Environ 4 500 marins
inscrits officiellement activent
sur le littoral d’El Tarf qui s’étend
sur près de 90 km, dont 1 000
pêcheurs, tandis que le reste
sont des artisans activant dans
les différents métiers de la
pêche, a-t-on ajouté. Considéré
comme l’une des destinations
les plus privilégiées des
pêcheurs, le littoral d’El Tarf
comprend six plages d’échoua-
ge et deux ports dans la ville d’El
Kala (l’ancien port et le nouveau)
avec une capacité d’accueil de
230 embarcations de pêche de
différentes dimensions. F. D.

La production de poissons bleu et blanc dans la wilaya d'El Tarf a triplé depuis début 2022 jusqu'à la mi-mai 
en cours, s'élevant à plus de 1 280 tonnes, a-t-on  indiqué, mardi, à la direction locale de la pêche.

Les participants à une journée d’étude
sur le développement durable, organi-

sée mardi à Djelfa, ont déploré le «désinté-
rêt» constaté pour les grandes quantités
de laine de mouton produites dans cette
wilaya steppique, réputée pour son carac-
tère agropastorale, alors qu’il s’agit d’une
matière première exploitable dans de
nombreux domaines, dont le textile. «En
tant que matière première, la laine est hau-
tement représentative d’une économie
locale créatrice de richesse, à travers des
unités de transformation de nature à susci-
ter l’intérêt d’une main-d’œuvre qualifiée et
spécialisée», ont estimé les intervenants à
cette rencontre organisée par l’association
locale «Tamkine», dans le cadre de son
projet «Moyens de développement au ser-
vice de la durabilité». L’ingénieur agrono-
me Said Essaid, cadre à la Direction des
services agricoles de la wilaya, a relevé, à
l’occasion, une «hausse croissante» de la
production de laine à Djelfa, portée à près

de 7 160 tonnes lors de la dernière cam-
pagne agricole 2020/ 2021. «Un fait qui l’a
propulsée en tête de liste des wilayas pro-
ductrices de laine, voire même dans plu-
sieurs autres filières agricoles», a-t-il dit.
Les responsables de nombreux orga-
nismes locaux concernés par le finance-
ment de microprojets, présents à cette
journée d’études, ont exprimé leur «dispo-
nibilité à accompagner toute initiative
ciblant ce créneau prometteur», qualifié
par eux, d’«importante ressource écono-
mique pour la région, caractérisée par
l’élevage ovin». Ils ont, néanmoins, déplo-
ré une «faiblesse» voire une «absence»
d’investissements locaux dans ce domai-
ne. A son tour, le représentant de l’Institut
national de la recherche agronomique
(INRA), Mohamed Kanoune, a présenté un
exposé sur le rôle de la laine en tant que
produit local lié à des compétences
sociales, à caractère hautement tradition-
nel. «La laine est le composant principal

de la confection de la kachabia (sorte de
grand manteau à capuchon) et de tapis
traditionnels, dont seuls les femmes de
Djelfa ont le secret et le talent», a-t-il soute-
nu. Le Dr Bensalem Messaoud de l’univer-
sité «Ziane-Achour» de Djelfa, chercheur
en patrimoine local de son état, a abordé,
pour sa part, la créativité et l’imagination
de la femme de Ouled Nail qui a su trans-
former une matière brute comme la laine
de mouton, en un «produit-symbole» de
toute une région, la kachabia, le burnous,
et les tapis, en l’occurrence. «Des produits
dont la place est demeurée intacte dans la
société locale, malgré le vent de la moder-
nité», s’est-il félicité, en dépit de la «négli-
gence de la dimension civilisationnelle de
ce patrimoine matériel», a-t-il déploré. Le
projet de l’association Tamkine, lancé
sous le signe «Moyens de développement
au service de la durabilité» vise le «renfor-
cement des opportunités d’emploi et à lut-
ter contre le chômage des femmes et des

jeunes dans la commune de Messaâd (sud
de Djelfa), à travers la promotion des
métiers de transformation de la laine», a
indiqué, à l’APS, son vice-président,
Messaoud Guendouz, en marge de cette
manifestation. Le financement de ce projet
qui cible une trentaine de personnes, est
assuré par le Programme d’appui aux
capacités des acteurs du développement
local (CapDel), touchant huit communes
pilotes du pays, dans un objectif de renfor-
cer la démocratie participative, au titre
d’un partenariat entre le gouvernement
algérien, l’Union européenne(UE), et le
Programme des Nations unies pour le
développement (PNUD). Cette journée
d’étude a été couronnée par la tenue de
workshops «participatifs» consacrés à
mettre la lumière sur les opportunités
offertes et les défis à relever pour le déve-
loppement de la filière laine, ainsi que la
mise au point d’une feuille de route pour
ce faire. Hani T.

Djelfa

Appel à revaloriser la laine de mouton 
en tant que matière première

La campagne moisson-battage de la
saison agricole 2021-2022 a été lancée

mardi à Biskra depuis la commune d’Ain
Naga, avec une production prévisionnelle
de plus de 23 000 quintaux de semences
de céréales attendus. Une production de
plus de 20 000 quintaux de semences de
blé dur et 3 000 quintaux de semences
d’orge est attendue sur le total de la pro-
duction prévisionnelle de la wilaya en
céréales qui devrait dépasser les 800 000
quintaux, a précisé le directeur par intérim
des services agricoles (DSA), Mohamed
Amine Houhou, au cours d’un exposé sur
le secteur présenté au wali, Abdallah Abi

Nouar, qui a donné le coup d’envoi de la
campagne moisson-battage depuis une
exploitation agricole privée dans la com-
mune d’Ain Naga (60 km à l’Est de Biskra).
La production des semences de céréales
dans la wilaya «revêt un grand intérêt»
dans le cadre du programme national de
multiplication des semences à Biskra à tra-
vers la mobilisation d’une surface d’envi-
ron 622 ha pour les semences (502 ha
pour la production de blé dur et 20 ha
pour l’orge), a-t-il souligné. M. Houhou a
indiqué qu’en collaboration avec les pro-
ducteurs et les services agricoles, il est
procédé de manière cyclique, dans le

cadre de ce programme, à un contrôle à
chaque phase, depuis les préparatifs pré-
liminaires jusqu’à l’achèvement des opé-
rations de collecte et le stockage pour
obtenir des semences de bonne qualité
qui seront réservés pour la prochaine sai-
son agricole. Il a ajouté que cette saison a
connu une amélioration remarquable de la
production sur les plans quantité et quali-
té, avec un rendement prévisionnel dépas-
sant les 40 quintaux à l’hectare. Le wali a
indiqué que l’augmentation de la produc-
tion pour atteindre les objectifs escomptés
est devenue nécessaire, notamment avec
la disponibilité des moyens humains,

matériels, techniques et l’accompagne-
ment assuré par l’Etat dans les différentes
étapes, notamment s’agissant des cul-
tures stratégiques notamment qui garan-
tissent la sécurité alimentaire. Pour rappel,
il est prévu à l’issue de la campagne mois-
son-battage à Biskra qui a vu cette saison
la mobilisation de plus de 24 000 ha de
terres agricoles pour la production de dif-
férentes catégories de céréales, la réalisa-
tion d’une production dépassant les 
800 000 quintaux, dont plus de 450 000
quintaux de blé dur, plus de 150 000 quin-
taux de blé tendre et 200 000 quintaux
d’orge et d’avoine. Maya H.

Biskra

Production prévisionnelle de plus de 23 000 quintaux de semences de céréales
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Un artiste au talent pluriel
Khaled Benaïssa, acteur 

Par Mahfoud Mhenni

«L
’art et le cinéma
pour moi sont une
grande histoire 
d’amour, surtout que

j’ai découvert le septième art très
jeune, influencé que j’étais par
mon entourage immédiat», nous
dira Bensaïssa, rencontré en
marge d’un événement sportif.
Il faut savoir que Khaled est le fils
du célèbre metteur en scène de
théâtre Slimane Benaïssa et le
frère de Mehdi Benaïssa, direc-

teur artistique des Journées
cinématographiques d’Alger.
Celui qui a tourné dans nombre
de feuilletons et de films, dont
«Timoucha», «El Khaoua»,
«Mascarades», «L’Oranais» et
«Papicha», entre autres, a tenté
aussi d’autres expériences et
cela lui a valu aussi des prix et
des consécrations, sachant qu’il
est aussi réalisateur, en plus de
son métier de comédien.
D’ailleurs, en décembre 2008, le
jury du Festival de Taghit a
récompensé son court-métrage

«Sektou» (Ils se sont tus) par la
Caméra d’or, ainsi que le grand
prix du festival. Cette même réa-
lisation lui a valu de décrocher
le poulain d’or au Fespaco 2009
qui révélera son ambition d’au-
teur et de réalisateur. Des cri-
tiques pensent qu’il est parmi les
meilleurs acteurs algériens du
moment, surtout que ses der-
nières apparitions ont ébloui le
public, notamment son rôle au
film «L’Oranais», où il avait inter-
prété un politique corrompu.
Interrogé sur son absence des

écrans durant ce dernier ramad-
han, Benaïssa nous avouera qu’il
est aspiré par un projet person-
nel qui le tient à cœur, et qu’il
devra bientôt présenter. «Je
réserve des surprises à mes fans
et je ferais, en tout cas, de mon
mieux pour les satisfaire, surtout
que le public reste très important
pour tout comédien», a-t-il-indi-
qué. 

«Je suis un grand
sportif et je pratique

de nombreuses disci-

plines»
Appelé à s’exprimer sur la rai-

son de sa présence lors de la
présentation du Trail Azro N’thor,
compétition qui aura lieu ce ven-
dredi dans la commune de
Tirourda à Aïn El Hammam (Tizi-
Ouzou), le comédien nous dira
qu’il participe à cet événement et
prendra part au départ de la
course la plus difficile, à savoir
celle du 37,7 km. «C’est ma
deuxième participation, étant
donné que j’étais présent lors de
l’édition de la saison dernière où
j’avais décroché la 24e place»,
nous dira Benaïssa, ajoutant qu’il
avait participé à cette compéti-
tion pour préparer le Marathon
de Paris auquel il a aussi partici-
pé. Pour l’édition de cette
année, il compte aussi laisser
son empreinte et faire de son
mieux. «Au-delà de l’aspect spor-
tif, ce genre de compétition revêt
aussi un caractère social que j’af-
fectionne, surtout qu’en tant que
comédien je dois être proche de
mon public. Je vais vous sur-
prendre en vous disant que j’ai
même été pris en charge chez
l’hébergeur et cela reste quelque
chose de spécial pour moi»,
nous a-t-il affirmé. Il nous révéle-
ra son grand coup de cœur pour
le sport, affirmant pratiquer plu-
sieurs sports à la fois, en autres,
le sport équestre, la natation,
l’athlétisme. «A titre d’exemple,
pour ce trail d’Azro N’thor, je
m’entraîne quotidiennement avec
l’entraîneur de l’équipe Run.dz,
Rachid Mahour Bacha, et je reste
assidu et régulier», nous a-t-il
indiqué. M. M.

Artiste et comédien accompli, Khaled Benaïssa, 44 ans (né à Annaba en 1978), a déjà une riche carrière à son
actif, lui qui a découvert le cinéma très jeune, art qu'il a écumé pendant quinze bonnes longues années.

La pièce de théâtre pour
enfants, «Mamlaket el hacha-

rat» (Le royaume des insectes),
spectacle fantastique sur l’impor-
tance de «la solidarité» et «la véri-
té», comme valeurs relationnelles
entre les individus, a été présen-
tée mardi soir à Alger, devant un
public d’enfants. Accueillis au
Théâtre national Mahieddine-
Bachtarzi avec leurs parents et
leurs maîtresses d’écoles,
quelque 250 chérubins au regard
fasciné par la découverte du
TNA, «ce lieu magique où sont
rassemblées dans un même
spectacle, plusieurs disciplines

artistiques», explique le guide, et
le plaisir d’apprécier les événe-
ments de la pièce «Mamlaket el
hacharat», mise en scène par
Souhil Boukhedra, sur un texte
de Souhil Chebli. D’une durée de
55 mn, «Mamlaket el hacharat»
(2022) raconte l’histoire d’une
Reine des abeilles, campée par
Rayane Hamaïdi, qui appelle à la
rescousse ses amis, l’escargot
(Rabah Amrane), le papillon
(Wissem Chahrazed Kamla), la
cigale (Djihad Loudini) et l’arai-
gnée (Mohamed Racem Kacimi),
car son royaume est attaqué par
les frelons. La femelle frelon, ren-

due par Amel Delhoum et ses
deux acolytes, interprétés par
Ziad Bourouba et Mohamed
Brahimi, persistant dans leur
entreprise malveillante, ne vou-
laient nullement entendre raison
et abandonner leur projet. Dans
une mise en scène à rebondisse-
ments, les tourments de la reine
trouveront leur salut dans la pro-
position de la cigale qui préconi-
sera de rester solidaire et dire la
vérité, faisant comprendre sim-
plement que la reine a bien le
droit de vivre dans la paix et la
sécurité avec sa communauté.
La scénographie, œuvre de

Souhil Boukhedra également, a
reconstitué l’univers fantastique
des personnages qui ont évolué
dans un décor qui a agi sur la
variation des couleurs caractéri-
sant le monde de l’innocence. La
bande son et musique du grand
Hassen Lamamra, ainsi que 
l’éclairage multicolore, feutré ou
vif, selon les situations, ont bien
servi et soutenu le déroulement
de la trame dans ses différentes
atmosphères, ce qui a bien mis
en valeur la prestation des comé-
diens. Dans les accoutrements
des différents insectes, que
Imène Belhadj Mustapha a

brillamment conçus et réalisés,
les huit comédiens, occupant
tous les espaces de la scène, ont
réussi à porter la densité du
texte, écrit en arabe académique,
dans une rhétorique pédago-
gique qui a tenu compte de la
moyenne d’âge mentale de l’au-
ditoire. Ayant longtemps interagi
avec les différentes situations du
spectacle, les enfants, joyeux et
souriants, ont longtemps applau-
di les comédiens. Produit par le
théâtre régional d’El Eulma, le
spectacle «Mamlaket el hacharat»
est reconduit le 1er juin au TNA,
dans le cadre de la Journée mon-
diale de l’enfant, et au Théâtre
municipal d’Alger-Centre le len-
demain, avant de partir en tour-
née dans l’Est algérien. 

L. B.

Pièce de théâtre «Mamlaket el hacharat»

Un spectacle pour enfants sur les valeurs de la solidarité 

«Nous avons, à mon humble
avis, le meilleur méchant

que Marvel n’ait jamais eu». Au
moment de promouvoir «Thor :
Love and Thunder» il y a
quelques semaines, Taika Waititi
n’avait pas tari d’éloges sur Gorr,
le Massacreur de dieux, antago-
niste principal incarné par
Christian Bale. Et à en voir l’ap-
parence du super-vilain, dévoilée
ce lundi 23 mai dans la seconde

bande-annonce du long-métrage
attendu le 13 juillet au cinéma,
on ne peut que comprendre le
point de vue du réalisateur.

Le teint livide, le crâne entiè-
rement rasé, le regard démo-
niaque, l’acteur d’«American
Psycho», habitué des transfor-
mations physiques dans ses
films, est méconnaissable.
Difficile d’égaler l’aura du
Thanos de Josh Brolin, mais l’ef-

frayant Gorr a néanmoins
quelques arguments à faire
valoir, dont notamment, comme
son nom l’indique, sa haine vis-
cérale des divinités. Ce qui le
rend particulièrement dangereux
pour Thor. Le dieu du tonnerre,
toujours incarné par Chris
Hemsworth, aura donc fort à
faire dans le quatrième opus de
ses aventures. Il ne sera
d’ailleurs pas seul puisque Jane

Foster (Natalie Portman) fera son
retour, mais en Mighty Thor, ver-
sion féminine du fils d’Odin. Les
Gardiens de la Galaxie seront
également de la partie. Russell
Crowe fera lui ses débuts dans le
Marvel Cinematic Universe sous
les traits de Zeus, que l’on ne
présente plus. Tessa Thompson
reprendra de son côté son rôle
de Valkyrie, reine de la Nouvelle
Asgard.    R. I.

«Thor : Love and Thunder»

Christian Bale méconnaissable dans le rôle de Gorr
Agend'Art

Théâtre National Algérien
27 et 28 mai à 16h00 :

Présentation de la pièce de
théâtre «Basta» de de Brahim
Chergui

31 mai :
Un spectacle pour enfants

intitulé «Fordja Show» sera pré-
senté par Amine Zerghane.
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Par Mourad M.

E
n outre, «des essais
d'un dispositif de déto-
nation nucléaire en pré-
paration d'un septième

essai nucléaire ont été détectés»,
a déclaré Kim Tae-hyo, premier
directeur adjoint du Bureau de la
sécurité nationale sud-coréen,
ajoutant qu'un essai nucléaire
pourrait être imminent.

Selon Séoul, au moins trois
missiles ont été tirés depuis
Sunan, dans la banlieue de
Pyongyang, en direction de la
mer du Japon, à 06h00 (21h00
GMT), 06h37 et 06h42.

«Il a été jugé que le premier
lancement était celui du nouveau
ICBM, le Hwasong-17 – le plus
gros missile balistique interconti-
nental que la Corée du Nord a
déjà tenté sans succès de tes-
ter», a affirmé Kim Tae-hyo.

Cette salve, qui s'ajoute à une
vingtaine d'essais tirés par
Pyongyang cette année, a provo-

qué en réponse des tirs de mis-
siles et la mobilisation d'avions
de chasse américains et sud-
coréens, les deux pays dénon-
çant les «provocations» conti-
nuelles du régime nord-coréen.

Séoul a dénoncé «un acte illé-
gal en violation directe des réso-
lutions du Conseil de sécurité
des Nations unies», a déclaré le
gouvernement sud-coréen à la
suite d'une réunion du Conseil
national de sécurité.

Les États-Unis ont également
«condamné les multiples tirs de
missiles balistiques de la RPDC»,
a indiqué un porte-parole du
département d'État américain
tard mardi, utilisant le nom offi-
ciel de la Corée du Nord et appe-
lant Pyongyang «à s'abstenir de
nouvelles provocations et à s'en-
gager dans un dialogue de fond
constructif».

«Le premier missile balistique
(l'ICBM présumé) a eu une por-
tée d'environ 360 kilomètres et
une altitude d'environ 540 kilo-

mètres», a précisé l'état-major
sud-coréen dans un communi-
qué.

Le deuxième missile balis-
tique «a disparu à une altitude de
20 kilomètres» et le troisième
projectile – un missile balistique
à courte portée présumé – a par-
couru environ 760 kilomètres à
une altitude d'environ 60 kilo-
mètres.

Le ministère japonais de la
Défense a déclaré que l'un des
missiles balistiques avait suivi
«une trajectoire irrégulière».

Pyongyang travaille sur la
technologie permettant de
manœuvrer les missiles après
leur lancement, notamment une
«technologie de vol plané hyper-
sonique», qui rendrait plus diffici-
le l'interception par les systèmes
de défense antimissile.

Le régime nord-coréen, sous
le coup de sanctions des Nations
unies pour ses programmes d'ar-
mement, a accéléré ses essais
de missiles ces derniers mois,
blâmant l'attitude «hostile» des
États-Unis.

Il a testé en mars un missile
balistique intercontinental pour
la première fois depuis 2017. Et
les services de renseignement
sud-coréens et américains le
soupçonnent de préparer un
essai nucléaire imminent, qui
serait son premier en cinq ans.

Les essais ont été «clairement
programmés pour le retour du
président Biden après sa visite
en Corée du Sud et au Japon», a
estimé Park Won-gon, profes-
seur à l'université Ewha à Séoul.

Pendant son séjour à Séoul,
le président américain et son
nouvel homologue sud-coréen
Yoon Suk-yeol ont, selon ce der-

nier, évoqué une intensification
de leurs exercices militaires
conjoints, ainsi qu'un déploie-
ment dans la péninsule d'avions
de chasse ou de missiles, «pour
se préparer à une attaque
nucléaire».

Selon M. Park, les tirs de mis-
siles nord-coréens visaient à
montrer «les objections de la
Corée du Nord» à ces annonces.

Peu avant de quitter la Corée
du Sud dimanche pour le Japon,
interrogé par un journaliste qui
lui demandait s'il avait un messa-
ge pour le dirigeant nord-coréen,
Joe Biden a répondu par un
laconique : «Bonjour. Point final».

Une façon de faire savoir que
Washington reste ouvert au dia-

logue avec la Corée du Nord,
même en l'absence de réciproci-
té.

Les pourparlers avec
Pyongyang sont au point mort
depuis l'échec d'un sommet en
2019 entre M. Kim et le président
américain de l'époque, Donald
Trump. Le régime nord-coréen a
ignoré toutes les offres de dia-
logue formulées par
Washington.

Le ministre des affaires étran-
gères de Séoul, Park Jin, et le
secrétaire d'État américain,
Antony Blinken, se sont entrete-
nus au téléphone après les lan-
cements d’hier, a indiqué le
ministère des Affaires étran-
gères.                       M. M.

Corée du Nord

Tir d'un missile intercontinental
après la visite de Biden en Asie

La Corée du Nord a tiré une volée de missiles hier, dont probablement son plus gros missile balistique
intercontinental, quelques heures après le départ de la région du président américain Joe Biden, venu en Asie

notamment pour réaffirmer son soutien à Séoul et Tokyo face à la menace nucléaire de Pyongyang.

D urant le mois de septembre de l'année dernière, la France
accusait le coup d'une brutale trahison diplomatique de la
part de deux pays alliés qui lui coûterait la bagatelle de 50

milliards d'euro. En effet, l'Australie avait mis fin à un contrat d'arme-
ment pour se tourner vers des sous-marins anglo-américains à pro-
pulsion nucléaire, dont les bâtiments français n'étaient pas pourvus.
Pour marquer sa colère, Paris avait même rappelé à l'époque son
ambassadeur aux États-Unis, un acte sans précédent vis-à-vis de
cet allié historique, de même que celui en Australie, à l'origine de la
crise. D'ordinaire peu expansif, Jean-Yves Le Drian, alors ministre
des Affaires Étrangères, avait laissé exploser sa colère sur les
contrevenants en des termes très peu diplomatiques et plutôt rares.
«Mensonge», «duplicité», «mépris»... Il leur avait reproché d'avoir
dissimulé pendant des mois leurs négociations, dénoncé une «rup-
ture majeure de confiance» entre alliés de l'Otan et traité au passa-
ge le Royaume-Uni de «cinquième roue du carrosse». Or, cette
semaine, le parti conservateur du Premier ministre australien, Scott
Morrison, en poste lors de la «brouille» avec Paris, a essuyé une
lourde défaite lors des élections législatives, forçant ce dernier à
quitter ses fonctions après près de quatre ans. Une défaite dont
s'est publiquement réjoui l'ex-ministre des Affaires étrangères fran-
çais. «Je ne peux pas m'empêcher de vous dire que la défaite du
Premier ministre Scott Morrison en Australie me convient très 
bien !» Jean-Yves Le Drian a fait un pas de côté lors de son discours
de passation, pour dire, une nouvelle fois, tout le bien qu'il pensait
du désormais ex-Premier ministre australien. La nouvelle, en effet,
de la défaite du chef d'État conservateur en Australie et de la victoi-
re des travaillistes a été annoncée dans les dernières heures, à l'is-
sue des élections législatives. Jean-Yves Le Drian lui reproche
d'avoir unilatéralement décidé de rompre «le contrat du siècle» qui
prévoyait la construction par la France de plusieurs sous-marins
pour le compte de la marine australienne. Ce qui avait déclenché
une grave crise entre les deux pays, ainsi qu'avec les États-Unis et
le Royaume-Uni qui avaient raflé le contrat. Le ministre des Affaires
étrangères français avait alors considéré que cette affaire révélait
«l'incompétence» du Chef du gouvernement australien. «Les actes
posés au moment où ils ont été posés étaient d'une brutalité et d'un
cynisme, et je serais même tenté de dire d'une incompétence
notoire», a-t-il poursuivi. «J'espère que nous pourrons renouer avec
l'Australie un dialogue franc et constructif dans l'avenir», a-t-il néan-
moins conclu. Reste à voir, toutefois, quelle sera la réponse du
nouveau gouvernement australien, et si ce dernier pourra, même
s'il le voulait, rompre le puissant lien qui le lie aujourd'hui à
Washington, seul peut-être apte à le protéger contre l'hégémonie
grandissante de la Chine dans la région. F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Contrat 
Commentaire 

T ous les accès à la capitale
pakistanaise Islamabad
étaient strictement ver-

rouillés par la police hier, dans
l'attente d'une large manifesta-
tion à l'appel de l'ancien Premier
ministre Imran Khan, ont rappor-
té des médias.

Renversé le 10 avril par une
motion de censure, M. Khan s'ef-
force depuis, avec son parti, le
Pakistan Tehreek-e-Insaf (PTI,
Mouvement du Pakistan pour la
justice), de faire pression sur la
fragile coalition au pouvoir, en
organisant de vastes rassemble-
ments dans tout le pays.

M. Khan a prévu de prendre
hier la tête d'une «longue
marche» réunissant plusieurs
dizaines de milliers de per-
sonnes entre la ville de
Peshawar (nord-ouest), capitale
de la province du Khyber

Pakhtunkhwa, dirigée par le PTI,
et Islamabad.

Il a assuré que ses partisans
ne quitteraient pas les rues tant
que le nouveau gouvernement
n'aura pas accepté de convo-
quer immédiatement des élec-
tions législatives. La date limite
pour la tenue de ce scrutin est
fixée à octobre 2023.

«Nous atteindrons Islamabad
coûte que coûte. (...) Nous sui-
vrons les ordres de notre lea-
der», a déclaré Irfan Ahmad, un
commerçant de Peshawar et
soutien du PTI.

Le gouvernement de coalition
du Premier ministre Shehbaz
Sharif s'est dit, mardi, déterminé
à empêcher la tenue d'un événe-
ment qui ne viserait qu'à «diviser
la nation et propager le chaos».

«Personne ne devrait être
autorisé à assiéger la capitale et

dicter ses conditions», a justifié
le ministre de l'Intérieur, Rana
Sanaullah.

La police a publié hier un plan
de circulation d'Islamabad, mon-
trant que tous les accès à la
capitale, placée sous haute sur-
veillance, étaient fermés.

Elle bloquait aussi toutes les
routes principales menant à la
capitale, depuis les grandes
villes les plus proches :
Peshawar, Lahore et Multan.

A Lahore, la police a eu
recours aux gaz lacrymogènes
pour disperser des manifestants
qui tentaient d'enlever les bar-
rages mis en place sur la route
de la capitale.

Les écoles ont aussi été fer-
mées à Islamabad, et les ser-
vices d'urgence et hôpitaux pla-
cés en alerte. 

R. I.

La police bloque l'accès à la capitale
avant une manifestation de l'opposition 

Pakistan
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Par Mahfoud M.   

Le Chabab, qui reste sur un
match nul en déplacement
face au MC Oran (0-0), par-

tira largement favori devant une
équipe de Relizane qui n’aura
rien à perdre, elle qui a battu
samedi à Alger le NA Husseïn-
Dey (5-3). Le dauphin la JS
Kabylie, auteur de trois succès
de rang, se rendra à Alger pour
croiser le fer avec le MCA, dans
un «clasico» indécis et ouvert à
tous les pronostics. Si les
«Canaris» aspirent à préserver
leur dynamique, le «Doyen», dos
au mur après deux revers de
suite, n’aura plus droit à l’erreur,
lui qui ambitionne de se racheter
et se relancer dans la course
pour une place sur le podium.
De son côté la JS Saoura, large
vainqueur à la maison face à
l’Olympique Médéa (4-1), effec-
tuera un déplacement périlleux
du côté des Hauts-Plateaux pour
défier l’ES Sétif. L’Entente, bat-
tue lors de ses deux derniers

matchs, est appelée à relever la
tête pour soigner son classe-
ment et se rapprocher du
podium. Le stade de Dar El-
Beïda sera le théâtre d’un derby
qui s’annonce indécis entre le
Paradou AC et l’USM Alger, qui a
retrouvé des couleurs depuis
son succès dans le «big derby»
de la capitale face au MCA (1-0).
Les deux clubs algérois vont
aborder ce rendez-vous avec
l’objectif commun de l’emporter
pour rester en course à une
place qualificative à une compé-
tition continentale ou régionale.
Le CS Constantine, sur une cour-
be descendante (quatre matchs
sans victoire, ndlr), n’aura plus
droit à l’erreur, en recevant son
voisin le HB Chelghoum-Laïd
(11e, 40 pts), considéré comme
l’une des formations les plus en
forme du moment avec quatre
succès de rang, dont le dernier à
domicile face au MCA (2-0).
Dans la course au maintien, le
NC Magra et le MC Oran, logés
ensemble à la 13e place (38 pts),

s’affronteront dans un match «à
six points», où le moindre faux
pas pour l’une ou l’autre équipe
serait fatal. L’Olympique Médéa
qui suit derrière, devra impérati-
vement s’imposer dans son
antre d’Imam-Lyes face à l’US
Biskra, pour éventuellement
réduire l’écart avec le premier
non relégable. Enfin, le NA
Husseïn-Dey et le WA Tlemcen,
déjà relégués, recevront pour la
forme respectivement le RC
Arbaâ et l’ASO Chlef. 

M. M.

Le programme : 
Vendredi 27 mai (16h45) :
OM- USB
RCR-CRB
PAC- USMA
NCM -MCO
CSC- HBCL
NAHD- RCA
Samedi 28 juin (16h45) :
MCA- JSK (huis clos)
Dimanche 29 juin :
WAT- ASO 16h45
ESS- JSS 20h00

Ligue 1 (32e J) 

Favorable au leader, lutte
acharnée pour le maintien

La 32e journée du championnat de Ligue 1 de football, prévue
vendredi, samedi et dimanche, devrait être favorable pour le CRB
Belouizdad, leader, en appel pour affronter le RC Relizane, déjà

relégué en Ligue 2 amateur, alors que plusieurs clubs vont livrer un
duel à distance dans la course pour le maintien.
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LE TIRAGE au sort de cinq
disciplines sportives entrant
dans la 19e édition des Jeux
méditerranéens, prévue en été à
Oran, aura lieu lundi 30 mai, a-t-
on appris, mardi, auprès du pré-
sident de la Commission de l’in-
formation et de la presse de
cette manifestation sportive,
Mourad Boutadjine. Ce respon-
sable a déclaré à l’APS que le
tirage au sort, prévu  à l’hôtel «Le
Méridien» d’Oran, concernera le
football, le handball, le basket-
ball, le volley-ball et le water-
polo. L’opération du tirage au
sort sera diffusée en direct sur

les chaînes de la Télévision
nationale, publiques et privées,
en présence des représentants
des pays participants dans ces
disciplines et de personnalités
sportives, a-t-on indiqué. A cette
occasion, un reportage sur ces
cinq disciplines sportives sera
projeté, ainsi que des activités
artistiques variées, a ajouté le
même responsable. La 19e édi-
tion des Jeux méditerranéens
aura lieu à Oran du 25 juin au 6
juillet prochains, avec la partici-
pation de plus de 4 200 sportifs
engagés dans 24 disciplines,
rappelle-t-on.  

JM Oran-2022 

Le tirage au sort pour cinq disciplines
aura lieu le 30 mai

LE CYCLISTE algérien
Mansouri Hamza, sociétaire de
l’équipe nationale militaire, a
remporté, mardi, la 4e étape du
Tour international cycliste
d’Algérie, disputée sur une dis-
tance de 106 kilomètres, entre
Mostaganem et Oran. Hamza
Mansouri a franchi la ligne d’arri-
vée avec un temps de 2 h 40m et
12 secondes devant Sassane El
Khacib (MC Alger) et Saïdi
Nassim (club Dubaï Police) avec
un chrono de 2h 40m 42
secondes. Au classement géné-
ral, Mansouri Hamza occupe la
première place ainsi que le
maillot du meilleur sprinteur.
Amari Hamza, du MC Alger, est
classé meilleur jeune espoir, tan-
dis que le Moldave Alexander
Pliuschin, d’Abu Dhabi Cycling
Club, a remporté le maillot du
meilleur grimpeur. Cette course
marquée par une parfaite organi-
sation offrant un beau spectacle
aux mordus de la petite reine, a

été jugée d’un niveau technique
«appréciable», selon le directeur
des équipes nationales de
cyclisme (DEN), Abdeslam
Dahmane. La 5e étape est prévue
aujourd’hui, sur une distance de
154 kilomètres à Oran, alors que
la 6e étape, qui se déroulera le
lendemain, consistera en un
contre-la-montre individuel de
25 kilomètres dans le tissu
urbain d’Oran, sur le même cir-
cuit retenu pour les épreuves
cyclisme des Jeux méditerra-
néens. La 7e et dernière étape
aura lieu le 27 mai avec l’organi-
sation d’un critérium de la ville
d’Alger, sur une distance de 78
kilomètres. Elle se déroulera sur
un circuit fermé de 1,3 kilomètre
que les cyclistes devront par-
courir 60 fois. Au total, 75 cou-
reurs ont pris part à cette course,
dont plusieurs étrangers, notam-
ment de France, de Tunisie, de
Libye et des Emirats arabes
unis. 

Tour international d'Algérie cycliste 2022

Mansouri Hamza remporte la 4e étape

Les Rouge et Blanc en appel 

LES JUDOKAS algériens vise-
ront une meilleure moisson par
rapport à la précédente édition du
championnat d’Afrique de la disci-
pline, dont la 43e édition débute
aujourd’hui à Oran, a indiqué,
mardi, le directeur technique natio-
nal. Dans une déclaration à l’APS,
Samir Sbaa assuré que les interna-
tionaux algériens ont préparé
comme il se doit ce championnat
africain, tout en espérant décro-
cher plus de trois médailles d’or,
soit le nombre de médailles en ver-
meil obtenues au cours du précè-
de championnat continental.
Toutefois, ce technicien a reconnu
«la difficulté de la mission qui
attend ses capés lors du rendez-
vous oranais, qui sera marqué par
la présence des meilleurs judokas
africains dans toutes les catégories
de poids». Commentant les prépa-
ratifs des Verts pour ce champion-
nat, le même responsable s’est dit
réjoui par la bonne marche de la
préparation, mettant en exergue
les moyens énormes déployés par
les pouvoirs publics pour mettre
les judokas algériens dans les
meilleures conditions possibles.
«Je m’attends à un niveau élevé,
surtout que les équipes partici-
pantes, dont le nombre dépasse la
trentaine, ont toutes bien affûté
leurs armes pour cette épreuve qui

se jouera certainement sur des
petits détails», a encore ajouté
Samir Sbaa. L’ancien judoka inter-
national a, en outre, estimé que ce
championnat d’Afrique sera aussi
une aubaine pour les athlètes algé-
riens afin de gagner en compéti-
tion et en expérience en vue de la
19e édition des Jeux méditerra-
néens, prévue cet été à Oran. A
propos de cette manifestation, le
même interlocuteur a fait savoir
que la liste des athlètes appelés à
y prendre part sera arrêtée après
ce championnat d’Afrique dont le
tirage au sort devait être effectué
hier. 

Judo/ Championnat d'Afrique (seniors)

L'EN vise à Oran une meilleure moisson
que celle de la précédente édition 

Le sélectionneur de l’équipe
nationale de football des

moins de 23 ans (U23),
Noureddine Ould Ali, a décidé de
mettre six joueurs à la disposition
de leurs clubs respectifs, à la
veille du second match amical
face à la Palestine, prévu hier au
stade du 5-Juillet (18h00), rappor-
te la Fédération algérienne (FAF)
sur son site officiel. «Le sélection-
neur national Noureddine Ould Ali
a mis six joueurs à la disposition
de leurs clubs et se présentera à

ce match avec un effectif de 26
joueurs, dont trois gardiens de
but», a indiqué l’instance fédérale
dans un communiqué. Lors du
premier match amical disputé
dimanche au stade du 5-Juillet,
l’Algérie s’est imposée sur le
score 3 à 1, grâce à des réalisa-
tions de Naït Salem (14e), Ben
Tebbal (34e) et Boulbina (87e). La
séance d’entraînement, effectuée
mardi au Centre technique natio-
nal (CTN) de Sidi Moussa, a été
marquée par la présence du nou-

veau venu, le milieu offensif
Camiel Neghli (De Graafschap/
Pays-Bas). La double confronta-
tion amicale face à la Palestine
entre dans le cadre des prépara-
tifs en vue de la 48e édition du
Tournoi Maurice-Revello (ex-
Tournoi de Toulon/France) qui
aura lieu du 29 mai au 12 juin. Au
tournoi de Toulon, les Algériens
évolueront dans le groupe C en
compagnie de la Colombie, du
Japon, et des Comores. Les
«Verts» entameront la compétition

le 31 mai face au Japon, avant de
défier la Colombie le 3 juin, puis
les Comores le 6 juin. Outre le
rendez-vous de Toulon, les U23
préparent les qualifications de la
Coupe d’Afrique des nations
CAN-2023, dont le premier tour se
jouera du 19 au 27 septembre
prochain. La phase finale se joue-
ra du 2 au 26 novembre 2023,
dans un pays qui reste à détermi-
ner. Le tournoi est qualificatif aux
Jeux olympiques JO-2024 de
Paris. 

EN U23  

Le sélectionneur Ould Ali libère six joueurs  
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V o t r e  q u o t i d i e n  n a t i o n a l

Quatre personnes ont trouvé la mort dans un accident de la route survenu
hier au niveau de la route nationale RN-23, reliant  les communes d'Aflou et

Laghouat, ont indiqué les services de la Protection civile.

Le secrétaire général du
ministère des Affaires étrangères
et de la Communauté nationale
à l'étranger, Rachid Chakib Kaid,
effectue, à partir d’aujourd’hui,
une visite de travail et d'amitié de
deux jours au Vietnam, avant de
se rendre au Laos, le 30 mai,
indique, hier, un communiqué du
ministère.   

«Chakib Rachid Kaid, secré-
taire général du ministère des
Affaires étrangères et de la
Communauté nationale à l'étran-
ger, se rendra en visite de travail
et d'amitié en République socia-
liste du Vietnam, les 26 et 27 mai
2022, et en République démo-
cratique populaire Lao, le 30 mai
2022», lit-on dans le communi-
qué. «La visite au Vietnam s'ins-
crit dans le cadre du renforce-
ment des liens d'amitié, de soli-
darité et de coopération entre les
deux pays, au moment où ils
s'apprêtent à commémorer le 60e

anniversaire de l'établissement
de leurs relations diplomatiques
(28 octobre 1962) et permettra
au secrétaire général de coprési-
der avec M. Pham Quang Hieu,
vice-ministre vietnamien des
Affaires étrangères, la 3e session
des consultations politiques
algéro-vietnamiennes», ajoute la
même source.

Cette visite constituera «une
nouvelle opportunité de passer
en revue les voies et moyens
devant permettre la consolida-
tion de la coopération liant
l'Algérie au Vietnam, qui plonge
ses racines dans le combat
héroïque et solidaire des deux

pays contre le colonialisme et
dans l'effort de construction
post-indépendance».

Elle sera, en outre, «l'occa-
sion d'échanger sur les ques-
tions régionales et internatio-
nales d'intérêt commun, en vue
de renforcer la convergence qui
caractérise les positions des
deux pays sur ces questions».

«Chakib Rachid Kaid se ren-
dra ensuite à Vientiane, capitale
du Laos pour tenir, le 30 mai
2022, des consultations poli-
tiques avec de hauts respon-
sables du ministère des Affaires
étrangères de la République
démocratique populaire Lao,
dans le cadre de la mise en
œuvre du Mémorandum d'enten-
te portant sur les consultations
politiques entre les ministères
des Affaires étrangères des deux
pays, signé à Alger le 17
décembre 2002», précise égale-
ment le texte. Là, également, «il
sera question d'insuffler une nou-
velle dynamique aux relations
d'amitié et de coopération algé-
ro-laotiennes, en identifiant les
axes de coopération à même de
hisser les relations bilatérales,
notamment en matière
d'échanges commerciaux et
économiques». «Les deux par-
ties ne manqueront pas, par
ailleurs, d'échanger, à cette
occasion, leurs points de vue sur
les questions régionales et inter-
nationales, et notamment celles
qui ont trait à la paix, la sécurité
et au développement durable»,
conclut le communiqué. 

Lyes G.

Visites de travail et d'amitié

Le SG des Affaires étrangères 
au Vietnam et au Laos

Les travaux d'ouverture et 
d'aménagement de 30,5 km de
pistes dans les forêts de
Constantine ont été lancés à tra-
vers plusieurs communes de la
wilaya, a-t-on appris, hier,
auprès de la Conservation locale
des forêts.

Il s'agit de l'ouverture et de 
l'aménagement d'une piste
forestière sur une longueur de
16 km dans la forêt de Draa
Naga dans la commune d'El
Khroub, a précisé à l'APS Ali
Zegrour, chargé de communica-
tion auprès de la Conservation
des forêts, ajoutant que 2 km
seront ouverts dans la forêt Hadj
Baba, au 13e km.

Relevant que les zones
ciblées par l'ouverture des pistes
forestières constituent des
«points noirs» en cas de départ
de feu, M. Zegrour a également
souligné que 5,5 km de pistes
seront ouverts dans la forêt de la
commune de Zighoud Youcef et
sept autres kilomètres dans la
commune de Benbadis.

«Cette opération entre dans le

cadre du renforcement du systè-
me de prévention programmé
dans le plan d'intervention de
lutte contre les incendies dans la
wilaya», a souligné M. Zegrour,
relevant que l'opération permet-
tra de faciliter l'intervention des
unités de la Conservation des
forêts et celles de la Protection
civile en cas de départ de feu.

Ces chantiers sont menés par
les services des Directions des
travaux publics (DTP) et de l'ur-
banisme, de l'architecture et de
construction (DUAC) ainsi que le
Groupe de génie rural (GGR-
Aurès), a-t-on fait savoir.

Le patrimoine forestier de la
wilaya de Constantine s'étend
sur près de 29 000 hectares (ha)
avec une flore riche et variée,
répartie sur les forêts de Djebel
El Ouahch, El Baâraouia,
Chetaba et El M'ridj notamment,
et compte plus de 5 000 ha de
pin d'Alep, 3 258 ha de chêne-
liège et 1 449 ha d'eucalyptus et
d'autres arbres de différentes
essences.

Yanis K.

Constantine 

Lancement des travaux de plus de 30 km
de pistes forestières 

Par Slim O.     

L'
accident s'est pro-
duit, plus précisé-
ment au niveau du
point kilométrique

(PK- 343), suite au dérapage
d'un véhicule touristique, provo-
quant la mort sur place de trois
de ses passagers (deux
hommes et une femme), tandis
qu'un enfant blessé est décédé
des suites de ses blessures
après son évacuation à la poly-
clinique d'Oued Morra, à
Laghouat.

Un autre enfant, également
blessé dans cet accident, subit
actuellement des soins inten-
sifs, a précisé le chargé de
communication, le lieutenant
Walid Nakmouche.

Les corps sans vie des vic-
times ont été déposés au
niveau des morgues de

l'Etablissement public hospita-
lier Abdelkader- Bajra d'Aflou et
de la polyclinique d'Oued Morra
à Laghouat, selon la même
source.

Une enquête a été ouverte
par les services de sécurité
compétents pour déterminer les
circonstances exactes de l'acci-
dent.

9 décès et 180 blessés
en 24 heures

Neuf personnes ont trouvé la
mort et 180 autres ont été bles-
sées dans des accidents de la
circulation survenus au cours
de ces dernières 24 heures à
travers plusieurs wilayas du
pays, indique, hier, un bilan de
la Protection civile.   

Le bilan le plus lourd à été
enregistré dans les wilayas
d'Oran avec 3 personnes décé-

dées, suite à une collision entre
deux véhicules légers survenue
sur la commune d'Ain Turk ainsi
qu'à Laghouat, avec 3 décès et
2 blessés, suite au renverse-
ment d'un véhicule léger, surve-
nu dans la commune de
Tajmout, précise la même sour-
ce. 

Par ailleurs, les secours de la
Protection civile sont interve-
nus, durant la même période,
pour l'extinction de 6 incendies
urbains et divers enregistrés
dans les wilayas de Souk
Ahras, Ghardaïa, El Oued,
Béjaia, Skikda et Oum El
Bouaghi. 

Ces sinistres ont causé le
décès d'un nourrisson, lors d’un
incendie qui s'est déclaré dans
une habitation à la cité Kedia
Echouf, commune d'El
Guerrara, wilaya de Ghardaïa. 

S. O.

4 morts dans un accident de la route  
Laghouat

Djalou@hotmail.com

APN 

Séance plénière aujourd'hui consacrée aux questions orales

L' Assemblée populaire
nationale tient aujour-
d’hui une séance pléniè-

re consacrée aux questions
orales concernant plusieurs sec-
teurs, a indiqué, hier, un commu-

niqué de l'institution parlementai-
re.

Les questions orales concer-
nent les secteurs des
Moudjahidine et des Ayants
droit, des Affaires religieuses et

des Wakfs, de la Poste et des
Télécommunications, du Travail,
de l'Emploi et de la Sécurité
sociale et de l'Environnement, a
précisé le communiqué.

R. N.

Séisme

Secousse tellurique de 3,2 degrés dans la wilaya de Médéa 

U ne secousse tellurique de
magnitude 3,2 degrés sur
l'échelle ouverte de Richter

a été enregistrée hier à 12h49

dans la wilaya de Médéa, a annon-
cé le Centre de recherche en
astronomie, astrophysique et géo-
physique (CRAAG). La secousse a

été localisée à 7 km au nord-ouest
d'El Omaria, dans la même wilaya,
précise la même source.

K. L.


